
À Arkema Pierre-Bénite, la CGT refuse la double peine !

À Pierre-Bénite, la colère gronde. Alors qu’Arkema annonce une restructuration prévoyant 
72 suppressions de postes, les salarié·es refusent de payer le prix fort d’une stratégie 
purement financière. La direction d’Arkema cherche à économiser 75 millions : une logique 
de profit, pas d’avenir industriel ni humain. Les AG, grèves et prises de parole montrent 
une détermination sans faille à défendre chaque emploi, CDI, CDD et intérimaires compris.

Mais derrière ce plan se cache une autre réalité : celle de décennies d’exposition aux PFAS, 
ces « polluants éternels » dont les directions d’Arkema connaissaient les dangers. Après 
avoir empoisonné salariés et riverains, la direction voudrait maintenant « nettoyer » le site 
en supprimant les témoins gênants. Double peine pour les travailleurs : atteinte à la santé 
et menace sur leur emploi.

La CGT exige la reconnaissance du préjudice d’anxiété, le maintien des emplois et des 
conditions de travail dignes pour tous et respectueuses de l’environnement. Pas question 
de laisser sacrifier les emplois, l’outil industriel comme l’environnement pour le profit 
d’actionnaires responsables d’une pollution historique. Les salarié·es ne se laisseront ni 
empoisonner ni licencier !

Syndicat CGT Arkema Pierre-Bénite
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L’actu de l’UL CGT OPB – Novembre/Décembre 2025

Ils ne lâchent rien. Reprenons tout !
SERVICES-PUBLICS – EMPLOI – SALAIRES

 

L’heure est à la lutte ! Derrière les manœuvres politiciennes, le 
gouvernement Macron poursuit sa politique antisociale, avec la complicité du PS et de la 
CFDT. Sous couvert d’une pseudo « suspension » de la réforme des retraites, les salariés 
n’obtiennent qu’un report de quelques mois, pendant que s’annonce un budget d’austérité : 
gel des salaires et des retraites, coupes dans la santé, les services publics, et toujours plus 
d’argent pour les armées et le patronat.

Face à cette politique de guerre sociale, la CGT appelle le 2 décembre à la mobilisation 
générale, par la grève et dans l’unité, de toutes et de tous les salariés. Il n’y aura ni progrès 
ni justice sans rapport de force. Alors que le patronat poursuit, à Arkema, à Jtekt comme à la 
Sauvegarde, sa politique de casse de l’emploi et de nos outils de travail. Alors qu’il continue, 
comme à Lyon Sud, d’asphyxier les services publics : organisons la riposte, faisons reculer 
Macron et son monde !



Union Locale CGT d’Oullins-Pierre-Bénite 
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La Sauvegarde 69 en lutte !

Le 7 novembre, les salarié·es de la 
Sauvegarde 69 se sont mobilisés, par la 
grève, au Parc Chabrière à Oullins-Pierre-
Bénite lors de la journée associative, pour 
exiger reconnaissance, salaires dignes et 
conditions de travail respectueuses. 

Pendant que les directions ferment les 
yeux, la précarité s’installe, les équipes 
s’épuisent et la maltraitance menace les 
valeurs des salarié·es. La CGT refuse cette 
dégradation des conditions de travail des 
salarié·es comme des conditions d’accueil 
des jeunes accompagné·es. La CGT exige 
des actes : revalorisations pérennes, 
créations de postes, respect des métiers 
et des missions. Avec l’intersyndicale, la 
CGT continuera de faire entendre la voix 
du social et du médico-social ! 

 Syndicat CGT Sauvegarde 69

 

 

Jtekt : les mauvais coups 
continuent...

Après avoir liquidé plusieurs centaines 
d’emploi, JTEKT Corp (groupe Toyota) prépare 
la vente à la découpe de ses usines françaises. 
Après avoir profité des aides publiques, le 
groupe s’apprête à sacrifier l’avenir des 
salarié·es et de l’outil industriel. 

La CGT JTEKT France dénonce ce mépris et 
exige la transparence sur les fonds reçus. 

Elle refuse ce scénario de désindustrialisation 
orchestré par le patronat avec le soutien 
complice des politiques. Le combat de la CGT 
reste le même, défendre les emplois, les 
compétences et l’avenir des sites français. 

Le syndicat CGT JTEKT organisera avec les  
salarié·es la défense de l’emploi sur le site 
d’Irigny

Syndicat CGT JTEKT

La CGT Lyon Sud en première ligne pour défendre l’hôpital

Alors que l’Assemblé Nationale s’apprête à voter un énième budget de régression sociale, les 
personnels de l’hôpital Lyon Sud avec leur syndicat CGT sont d’ores et déjà dans l’action 
contre les effets mortifères de ces politiques austéritaires. 

Dans les services de dermatologie, de chirurgie orthopédique, maxillo-faciale et 
traumatologie, les soignant·es sont en grève pour dénoncer le sous-effectif chronique, la 
surcharge de travail et la dégradation des conditions de soin. 

Les revendications sont claires : hausse des effectifs infirmier, aide-soignant, et 
kinésithérapeute ainsi que des moyens dans les soins et une amélioration des conditions de 
travail pour un accompagnement adapté des patient·es. Soutenus et organisés par la CGT 
Lyon Sud, en intersyndicale, les grévistes refusent de sacrifier la santé des patient·es et la 
leur, sur l’autel de la rentabilité hospitalière prônée par les politiques néolibérales. 

Syndicat CGT Lyon Sud
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